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MÉTHODOLOGIE

• La démarche a été réalisée avec quatre
(4) groupements paysans membres de
deux (2) organisations professionnelles
agricoles (OPA) engagées dans LSGT,
mais elle pourrait se faire avec un
groupement ayant fait de la gestion
durable des ressources naturelles, une
priorité.

• Les activités de formation étaient
destinées à un conseil local de gestion
des ressources naturelles constitué de
productrices et producteurs agricoles
membres du groupement, de
représentants de l’OPA et d’acteurs
concernés par la gestion des ressources
naturelles dans la région d’intervention.

• Les activités d’animation s’adressaient à
l’ensemble des communautés locales
visées afin de les sensibiliser aux projets.

• La démarche s’est déroulée sur une
période de 15 mois, à raison d’un jour de
formation/mois.

INTRODUCTION

‹‹ Seul, on va plus vite ; ensemble on
va plus loin! ›› Ce proverbe africain
résume bien l’approche GCRN issue du
programme les Savoirs des Gens de la
Terre (LSGT), un programme intégré de
formation et de développement de
l’agriculture par les paysans.nes élaboré
par UPA DI. Devant les effets néfastes des
changements climatiques, des
communautés s’unissent pour protéger
l’environnement et reboiser un arbre à la
fois.

RÉSULTATS

• Processus de revitalisation de 16
marigots et du lac Tanma (reboisement
et régénération naturelle assistée) :
retour de la biodiversité (faune et flore).

• Acquisition de nouvelles connaissances
par les femmes (pépinières, culture des
champs de case, foyers améliorés).

• 124 exploitations familiales disposent au
moins d’un foyer amélioré et plus de 150
femmes savent le construire ce qui
permet de contrer le déboisement à la
source.

• Changements de comportements
observés : diminution de la coupe et
abandon progressif de la vente du bois
de chauffe (introduction de niébé
précoce qui écourte les périodes de
soudure).

• Mise en place de comités villageois de
vigilance et élaboration de conventions
qui débouchent sur le traçage de
corridors du bétail.

INITIATIVES

Dans le cadre du projet SAGA, deux (2)
initiatives GCRN ont été menées par la
Fédération des producteurs maraîchers des
Niayes (FPMN) dans la région de Thiès.
Le programme d’agroforesterie et de
revitalisation du lac TANMA de la zone de
Diender visait à développer l’agriculture
avec des pratiques respectueuses de
l’environnement et des ressources
naturelles afin de limiter les problèmes de
salinisation, d’ensablement et de
divagation. Un plan de reboisement et des
pépinières locales produisant des plants
forestiers et fruitiers incluant des espèces
fertilitaires adaptées à la zone ont été
implantés. Dans la zone de Diogo, les
cuvettes maraichères ont été protégées par
la plantation de brise-vent autour des
cuvettes et un reboisement massif autour
des périmètres maraîchers avec des
espèces forestières fertilitaires produites
en pépinières. Deux (2) autres initiatives
ont été pilotées par la Fédération des
Groupements Associés des Paysans de Baol
(FEGPAB) dans la région de Diourbel.
Ces projets visait la réhabilitation et la
protection des marigots par le reboisement
et la captation des eaux de pluie afin de
stopper l’ensablement et l’assèchement de
ces riches écosystèmes.

Fig. 1 : Activité de reboisement, Diourbel (FEGPAB)
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Fig. 2 : Formation GCRN, Sarème Seereer (FEGPAB)

LEÇONS APPRISES

• Partager et inviter les autorités
administratives locales et les ST à
participer à la démarche est bénéfique et
essentielle pour l’acceptabilité sociale, la
pérennité et la mise à l’échelle.

• La démarche inclusive et participative
de la GCRN favorise l’implication des
femmes et des jeunes dans les activités
des organisations paysannes.

• Les projets de pépinières
communautaires sont rassembleurs,
indispensables et méritent d’être
multipliés.

• L’action collective a un grand pouvoir et
amplifie le sentiment d’appartenance à
sa communauté.

Fig. 3 : Activité de reboisement, Diogo et Diender (FPMN)
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